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Ou l'on montre que : 1 ——+———+4...+ +..=In2.
2 3 4 k
On pose pour tout n € N*, 1 —fl v dt
pose p > Ly e
1
La L=[—""d=|‘lmi+e) =Llm2.
01+t 2 o 2
b. Pourtout neN",ona:
1 n 1 n-+2 1 1
In+1n+2:f t—zd ! = t(1+t )dt ftdt Ltn+1 :L.
014t 01—|—t 0 l—l—t n—+1 0 n—+1
C 13:l—lln2, 15:1—13:—l+1+lln2——l+lln2
2 2 4 2 4 2 4 2
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2. a. Pourtoutt, (1-t)* >0, soit 2t<1+t*, d'ou 5 gl
1+t~ 2
b. Pour tout entier n € N” et pour tout t €[0,1], on a successivement :
0<t°<1
1<1+t°<L2
lé ! <1
2 1+t
n n n—1
L tzzt“‘l tzst cart" >0, t"' >0 et tzsl
2 1+t 1+t 2 1+t~ 2
n n—1
c. Pourtout ne N’ etpourtouttE[O 1] %_I—T—tzgt2 , en intégrant dans le sens
1 n—1
croissant de 0 a 1, on obtient : f —dt<I < f dt, soit < n_i
2n—+2 2n

d. lim = limL =0, d'ou, par le théoréme d'encadrement, limI =0.
2n+2 2n
R 1 1 s .
Pour tout ne N, — <nl, <—, on en déduit que limnl, =—
2+— 2
n

. n (_ 1)k+1

3. On considére la suite (u, ) définie, pour tout n€ N , par u, = ZT .

k=1

1 1 1 1 5
a. uy=Luy=l-—=—¢ctuyy=—+-—=—.

2 2 2 3 6
b. Démontrons par récurrence que, pour tout n € N, u_ +2(—1)"1,, a=In2.
La propriété est vraie pour n = 1, en effet, u; -2, =1-1+In2=Imn2.
Supposons la propriété vraie pour n € N” quelconque, alors

(_ )n+2 . 1 )
n-—+ +2D) m_lan =u, +2(=D"L,,, =In2.

Donc la propriété est héréditaire. Par le principe de récurrence, elle est vraie pour tout n € N .
C. ‘(— l)nlzml‘ =1, et liml, =0,donc lim(—1)"I
n—+o0

u,, +2(— 1)n+112n+3 =u, +t——

=0,dou lim u, =In2.
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